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	Destinataires privilégiés : 

( Les enfants [cycle(s) : ( 1 – ( 2 – ( 3 – ( 4].

( L’équipe enseignante.

( Les parents, la communauté paroissiale.

Date de la dernière mise à jour : décembre 2008
Moment de l’année : janvier - février

	Champs d’action visés :
( Champ de la pédagogie.

( Champ des relations ( intér. / ( extér. à l'école.

( Champ de l'organisation de la vie scolaire.

( Champ de la proposition, de la célébration de foi.

Type d'activité : Résolution d’énigmes
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Cette fiche s’inscrit dans le cadre du Fil Rouge de l’animation pastorale 2008/2009 qui invite élèves et enseignants à se mettre « en quête de témoins » de la foi chrétienne : Qui sont-ils ? Comment ont-ils agi ? Comment ont-ils été témoins de l’Evangile ? Pourquoi et surtout pour qui ont-ils fait tout ce qu’ils ont fait ? Que peuvent-ils nous apporter aujourd’hui ?...
Idée de base :
Noé nous rappelle que, sans cesse, le Seigneur nous propose son Alliance… Comment, 







aujourd’hui, accueillerons-nous son offre ?
La fiche en un coup d’œil
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Vous trouverez dans cette fiche dédiée à Noé, figure bien connue du premier Testament, toute une série d’informations et de pistes à explorer qui vous permettront de commenter, d’enrichir, d’illustrer… les énigmes qui vous sont proposées dans le guide du maître de « En quête de témoins… » aux pages 16 et 17.

Vous désirez en savoir plus ? Poursuivez votre lecture….
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Si j’étais un objet…
· Je serais celui qui apparaîtra une fois ce coloriage codé achevé.
· Je serais à la fois coffre, bateau et voûte.
Le mot « arche » désigne 3 choses différentes mais qui ouvrent chacune à des symboliques complémentaires... Quelques explications nous semblent utiles :
Un coffre : ce coffre, appelé aussi « arche d’alliance », était un était un sanctuaire miniature contenant en particulier la charte, c’est-à-dire les deux tables de la Loi confiées aux hommes par l’intermédiaire de Moïse. Ce coffre de bois, décrit en Ex 25, 10-22, pouvait être porté à l’aide de barres glissées dans des anneaux fixés sur les côtés. À l’origine, le peuple juif était nomade et l’arche suivait ses déplacements. Pour les anciens Israélites, ce coffre n’était pas seulement un objet précieux mais il symbolisait la présence même de Dieu sur terre. C’est en cela qu’il porte aussi le nom d’ «arche d’alliance ».
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Un bateau : la description trouvée en (Gn 6, 16) fait état d’une embarcation aux proportions importantes : 150 m de long, 25 m de large, 15 m de haut, le tout réparti sur trois étages ! Tout ceci préfigure la construction du temple de Salomon qui empruntera ces mêmes mesures ! Le mot hébreu utilisé pour désigner cette embarcation est le même que celui pour désigner la corbeille qui sauvera Moïse.

L’arche est l’instrument que Dieu utilise pour sauver la création... L’histoire de Noé préfigure-t-elle celle de Moïse et du peuple sauvés de la mort par le passage à travers la Mer des Roseaux ? Préfigure-t-elle la nôtre aussi quand Dieu, par le baptême, nous fait sortir de l’eau (mort) et nous fait participer avec son Fils, à la résurrection ?
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Une voûte : c’est bien sûr un élément architectural. L’arc est la courbe que décrit une voûte. Pourquoi parler d’arc ? L’arc est bien l’élément qui relie deux piliers. C’est un lien, un pont céleste. La voûte doit être solide pour assurer la construction des étages. C’est un élément de construction qui doit pouvoir résister aux assauts du temps. Dieu (ciel) veut créer un lien solide entre Lui et les hommes (terre).
· Je serais symbole de paix.

Quels sont les signes de paix ? Cherchons-les autour de nous : un baiser, un signe de la main, une lettre, un bouquet de fleurs offert, un cadeau, un mot d’excuse...
· Si j’étais un élément, je serais à la fois bénéfique et destructeur et pourtant indispensable à la vie.

Dans la Bible, une grande quantité d’eau (mer, lac...) symbolise ce qui n’est pas bon pour l’homme (le mal, la mort...) et, dans une vision plus positive, un passage vers la vie grâce à l’aide de Dieu (Ex 14, 15-31 / Jn 2, 4-7).
· J’apparaîtrais dans le ciel après la pluie.

Lorsqu’un guerrier bande son arc, c’est pour donner la mort... Quand Dieu dépose son « arc » dans le « ciel », cela devient signe de vie à jamais (Gn 9, 12-17). Certes, le cœur de l’homme est porté au mal dès la jeunesse, mais plus jamais Dieu ne frappera tous les vivants comme il l’a fait.
Plus jamais... Est-ce si sûr ? Une seule réponse de foi : « Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils, son unique, pour que tout homme qui croit en lui ne périsse pas mais ait la vie éternelle. » (Jn 3, 16)
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Si j’étais paroles…

· Elles te diraient mon métier.
Mots mêlés (voir guide de l’enseignant, p. 16)
Petit clin d’œil puisque nous présentons Noé en gardien de zoo… Clin d’œil ???

Qui était le gardien du jardin d’Éden ? Adam, bien sûr !

Noé sera donc le gardien de l’arche et de son contenu si précieux pour repeupler la terre et relancer la vie ! À chaque fois, Dieu nous confie des choses précieuses ! (Voir « Dieu chéri, aujourd’hui je suis allé au zoo, j’ai vu... » dans le guide l’enseignant, p 16, rubrique « Si j’étais une prière… »)

· Je serais : « Fermez les écoutilles et larguez les amarres ! ».

Relisons le verset en Gn 6, 16 b… Qui donc prend soin de bien fermer la porte ? Pourquoi cette précaution ? N’est-ce pas là l’attitude bienveillante d’un père qui veille à la sécurité de ses enfants ?

· Je serais : « Quarante jours, c’est long à mon âge. »

Le nombre quarante ne représente pas une durée réelle mais symbolise l’attente et l’épreuve…
· Je serais : « Mes fils s’appellent Sem, Cham, Japhet.» (Gn. 9,18)

Vous souhaitez en savoir plus sur Noé et ses trois fils ?

Consultez la page http://www.ernancy.org/elements/predic/predic93-deluge/sermon.html
[image: image5.png]



Si j’étais une prière…

· Je serais une chanson de Jo Akepsimas : « La terre chante les couleurs ». Chantons-la et prions-la, si nous le voulons… Moment de détente, sans doute. Mais aussi, si les conditions sont propices (climat et respect notamment), moment de prière offert à ceux qui le souhaitent… Chanter, n’est-ce pas prier deux fois, selon saint Augustin ?
Pour en découvrir les paroles, consultez le site Chantez’OnLine : http://www.chantez-online.org
· Si j’étais prière, je serais louange pour tous les petits printemps quotidiens dont le Seigneur éclaire notre vie ?
Exemple :

Seigneur,
quel déluge !






quelle tempête !






quel boucan !

Je croyais qu’on n’en sortirait pas !

Voici que le calme est revenu parmi nous.

Que c’est bon de goûter la paix après le déluge…

Seigneur, rappelle-nous souvent qu’après le déluge vient la paix,

même s’il faut l’attendre.

L’arc en ciel de Dieu

Effata / Pour trouver Dieu (1990) / Dossier n° 8
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Si j’étais une action…

· Je serais coloriage d’un arc-en-ciel à disposer au-dessus de notre coin religieux.
· Je bricolerais un signe d’Alliance pour le coin religieux.

Voici quelques propositions :

· Découper plusieurs colombes à partir d’un gabarit et les accrocher à un fil. Alterner colombes et cœurs colorés aux couleurs de l’arc-en-ciel. La colombe pourrait également avoir dans le bec un rameau d’olivier aux mêmes couleurs. Au travail !
La colombe de Noé plane sur le monde qui émerge à nouveau comme l’Esprit de Dieu planait sur les eaux, avant la Création (Gn 1,2). C’est le même Esprit qui est présent lors du baptême de Jésus sous l’apparence d’une colombe. (Mt 3, 16 / Mc 1, 10 / Lc 3, 22). Ainsi, dans la Bible, la colombe peut évoquer l’amour de Dieu mais aussi la création nouvelle.

· Inviter chacun (enfants et enseignants) à venir en classe avec des vêtements de couleurs différentes ou revêtu de sa tenue préférée (sports, loisirs...). Il faudra se concerter bien sûr… mais quelle palette de couleurs, quel arc-en-ciel ! Que nous sommes beaux et riches de nos différences ! En souvenir, on pourrait même prendre une photo… Et si vous nous la transmettez, nous la placerons dans notre rubrique « Vos échos ».

· Si j’étais une action, je serais recherche dans la Bible de divers récits où apparaît le nombre quarante (voici déjà quelques références : Gn 7,4 / Ex 16,35 / Ex 24,18 / 1 R2,11 / 1R 19,8 / Jon 3,4 / Mc 1,13 /  Ac 1,3...
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Si j’étais Parole

· Je serais : « Je place mon arc dans les nuages, il sera signe de notre alliance (Gn 9,13).

Dieu donne un signe. Il inscrit dans les éléments naturels la trace d’une alliance désormais indestructible. 

· Je serais : « J’ai vu que la méchanceté de l’homme était grande sur la terre. » (Gn 6,5)

et

« Entre, toi et ta famille, car j’ai constaté que tu es le seul juste actuellement. » (Gn 7,1)

Quelle est la Bonne Nouvelle de ce récit écrit par des hommes qui s’interrogent sur Dieu et sur son sentiment à leur égard ? La réponse placée dans la bouche de Dieu est claire, sans équivoque et définitive : « (…) je renonce désormais à détruire tout ce qui vit comme je viens de le faire. Tant que la terre durera, semailles et moissons, chaleur et froidure, été et hiver, jour et nuit ne cesseront jamais. » (Gn 8, 21b-22)
· Je serais : « Fais-les sortir, qu’ils se répandent sur la terre et qu’ils s’y multiplient. » (Gn, 8,17)

et

« L’espoir du monde se réfugia sur un radeau et, piloté par ta main, laissa aux siècles futurs les germes d’une génération nouvelle.» (Sg 14 ,6)

Nous assistons à une nouvelle création. L’homme est libre de faire grandir le magnifique cadeau que Dieu lui a fait. Terre nouvelle, homme nouveau… Yalla ! (Voir Gn 1, 28)
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Si j’étais un lieu…

· Je serais le siège de l’O.N.U. Sur son drapeau on peut voir un symbole me concernant.
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C’est le 26 juin 1945 qu’a été fondée l’Organisation des Nations Unies.

Pourquoi ? Quels sont les objectifs poursuivis par cet organisme ?

Le 10 décembre 1948, l’O.N.U. a posé un acte important. Lequel ?
Sur le drapeau de l’O.N.U., on peut voir la terre entre deux rameaux d’olivier. Quel sens donner à ce logo ?

· Je serais une terre nouvelle.

C’est le cadeau de Dieu : « Tant que la terre durera, semailles et moissons, chaleur et froidure, été et hiver, jour et nuit ne cesseront jamais. » (Gn 8,22)

Mais que fait l’homme de ce présent ? La planète bleue tourne-t-elle rond ? Ouvrons le débat ?

Qu’en pensent certains adultes autour de nous ? Et si nous commencions par interviewer Monsieur le directeur… ?
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Si j’étais une époque…

· Je serais celle où les hommes s’interrogeaient : « Et si Dieu, un jour, ne supportait plus la méchanceté des hommes… ?
· Je remonterais à celle de Mathusalem qui était mon grand-père.

En parcourant la liste des patriarches d’Adam à Noé (Gn 5, 1-32), vous découvrirez les âges de Noé et de Mathusalem (verset 27). Ce dernier aurait ainsi vécu 969 ans ! Que signifie cette surprenante anomalie ?
· Je serais le temps du mauvais temps qui s’écoule goutte à goutte.
Nous pourrons évoquer ici les effets positifs et/ou négatifs de l’eau (Voir « Mots-clés pour entrer dans la Bible », Fil rouge 2006-2007).

	( Autres références

( Annexe 1
( Fiche 3.092

( Fiche 3.065
( Annexe 2
( Fiche 3.092

( Annexes 3 et 4

( Fiche 3.102
( Annexe 5

( Annexe 6

( Annexe 5

( Annexes 3 et 4

( Fiche 3.102

( Annexe 7

( Fiche 3.102
    (savoir écrire)

( Annexe 8

( Fiche 1.058 (A)


	Autres références : 

· L’outil Fil Rouge 2008/2009 : « En quête de témoins… » Editions Averbode.

· 2 CD audio à prix démocratique (l’un comportant 25 chants et l’autre 10 contes dédiés aux personnages mystérieux du FR 2008-2009).
Pour se procurer ou demander des renseignements sur ces outils, contacter les Groupes « Pêche » : site internet www.pastorale-scolaire.net/fondamental et cliquer sur l’oiseau voletant en haut et à droite de la page d’accueil.
· « Pour trouver Dieu avec Noé », Eveil religieux des 3-6 ans, Dossier n° 17, Effata, Namur.
· http://interparole-catholique-yvelines.cef.fr/DELUGE/CadrePropositionCatechese.html



Annexe 1
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Annexe 2

Voir Simon n°5 du 9 février 2007, pp. 6 et 7, Éditions Averbode :

· Le baiser de paix à la messe

· Le souhait de paix lors de la rencontre chez les musulmans
· Le geste de réconciliation

· Le prix Nobel de la Paix

Annexe 3

Le déluge
Dans les temps très anciens, une ou plusieurs inondations ont dévasté des régions importantes du Moyen-Orient. Il y eut de nombreuses victimes. Le souvenir de ces catastrophes s’est transmis de père en fils chez les différents peuples touchés. Il a été utilisé non seulement pour raconter l’histoire, mais aussi pour donner un enseignement moral très simple (dans la suite, on verra qu’il est trop simple) : les méchants sont punis par Dieu. Le déluge est le signe de cette punition. Ceux qui écoutent cette histoire peuvent se dire : « Nous avons de la chance. Nous sommes les descendants de Noé et des justes que Dieu a sauvés du déluge. »

Il ne faut pas chercher dans le récit biblique du déluge plus de renseignements historiques qu’on n’en trouvait dans la légende mésopotamienne dont il s’inspire.

Toute la portée du récit ressort des différences qu’on peut relever entre le récit biblique et les récits mésopotamiens. Dans ces derniers, le déluge résultait d’un décret des dieux, dont l’épopée d’Atra-Hasis est seule à faire connaître le motif : les hommes servaient les dieux par leurs sacrifices, mais le bruit de leurs tambours cultuels avaient fini par les exaspérer. Dans la Bible, le souvenir de cette catastrophe advenue dans une lointaine préhistoire devient le type de jugement de Dieu.

L’homme est un être responsable. L’histoire humaine est sous le jugement de Dieu, en raison du « péché du monde ». Ce qui contrebalance  cette vue des choses, c’est, dans la Genèse, la présentation finale du serment de Dieu assurant l’ordre des saisons (8, 22) et l’alliance qui clôt le récit pour inaugurer une marche de l’histoire vers le salut (Gn 9). Dans l’épître aux Romains, ce sera la révélation finale de la justice divine qui sauve les hommes en Jésus-Christ (Rm 3, 21-26).

L’humanité n’est donc pas abandonnée aux coups d’un destin aveugle : en dépit de ses péchés, son histoire est le lieu où se dévoile la miséricorde de Dieu qui veut la sauver (1P 3, 20).

La question qui sous-tend le récit est la suivante : si le projet du Dieu créateur est un monde de vie, de paix et d’harmonie, la réalité n’en est pas moins marquée par la violence. Alors, que fait Dieu pour extirper la violence qui vient ruiner son projet ? Pourquoi n’intervient-il pas d’autorité pour mettre les violents au pas et recréer la paix dont il semble rêver tout autant que les hommes ? Question de tous les croyants à toutes les époques. Dieu aurait d’abord essayé la violence pour contrecarrer la violence, avant d’y renoncer en voyant les effets dévastateurs d’une telle solution. Alors, devant cet échec, il invente un autre chemin vers le shalôm : c’est l’alliance.

d’après « Le cahier Évangile » n°4.
Pour les enfants, à partir de 8 ans, voir aussi, « Les mots de la Bible », Bayard Jeunesse, pp. 41 à 45 (eau).

Annexe 4

Quand Dieu renonce à la violence

« Au cœur de la réalité humaine où la violence s’impose, la loi n’est pas idéale, pas plus qu’elle ne fixe un idéal à atteindre. Son but est d’atténuer la violence, afin de gagner du temps pour faire mémoire de la vocation de l’homme à se construire à l’image de Dieu.

Dieu n’abandonne pas l’être humain à ses seules forces : il suggère lui-même une voie à Noé et à ses descendants. A peine a-t-il donné la loi en vue de brider la violence, que lui-même en transgresse la limite pour la dépasser. Après avoir dévasté la terre par le Déluge, Dieu ne décide pas seulement de limiter sa violence : il y renonce. En choisissant l’alliance, il indique aux humains que, si la loi est nécessaire pour contenir la violence, elle vise aussi à “ éduquer ” les êtres humains, à “ les conduire hors de la violence ” vers le Bien et le Juste. Mais ceux-ci n’adviendront que là où des humains outrepasseront la lettre de la loi pour renoncer délibérément à toute violence, quitte à refuser de résister au violent par la violence. Ce texte annonce Jésus qui n’aura que les armes de l’amour pour faire échec à la violence et à la mort (Mt 5, 39) ».
André WÉNIN,

Biblia n°11, août-septembre 2002, p.28-29

Voir http://interparole-catholique-yvelines.cef.fr/DELUGE/DelugeTheoContemporains.htm, pour d’autres analyses de théologiens contemporains
Annexe 5
« Dans la Bible, on retrouve souvent le nombre 40.

C’est le nombre de jours que Noé devra attendre dans son arche, en compagnie de tous les animaux du monde, avant de trouver une terre ferme pour accoster.

C’est le nombre des années que le peuple des Hébreux, conduit par Moïse, passe dans le désert du Sinaï, en route vers la Terre promise.

C’est également celui du règne de David, mille ans avant la naissance du Christ.

C’est encore le nombre de jours et de nuits qu’il faut au prophète Élie pour traverser le désert vers la montagne de Dieu.

Quarante, c’est enfin le nombre de jours que Jésus passe au désert en jeûnant. »
« Les mots de la Bible », Bayard Jeunesse, p. 51

Pour les plus curieux !

( Combien de semaines compte la gestation humaine ?

Et oui ! 40... Le temps nécessaire pour arriver à la maturité nécessaire… et naître à la vie !

( Combien de temps durent les apparitions de Jésus ?

Pour trouver la réponse, lisez Ac 1, 3 !
Annexe 6

Voir Naomi, septembre - octobre 2006, Éditions Averbode : « Un tout grand arc-en-ciel »
Annexe 7

« Comme chacun sait, le 26 juin 1945 a été fondée l’Organisation des nations Unies, à laquelle sont venus se rattacher par la suite des organismes intergouvernementaux. À ces organisations ont été confiées de vastes attributions de portée internationale sur le plan économique et social, culturel, éducatif et sanitaire. Le but  essentiel de l’Organisation des Nations Unies est de maintenir et de consolider la paix entre les peuples, de favoriser et de développer entre eux des relations amicales, fondées sur le principe de l’égalité, du respect réciproque et de la collaboration la plus large dans les secteurs de l’activité humaine.



Un des faits les plus importants accomplis par l’O.N.U. a été la Déclaration universelle des droits de l’homme, approuvée le 10 décembre 1948 par l’Assemblée générale des Nations Unies.

Son préambule proclame comme objectif commun à promouvoir par tous les peuples et toutes les nations la reconnaissance et le respect effectifs de tous les droits et libertés énumérés dans la Déclaration. »

Extrait de « Pacem in terris », Jean XXIII, 11 avril 1963
http://www.un.org/Pubs/CyberSchoolBus/bookstor/kits/french/unintro/unintro.htm
http://www.un.org/Pubs/CyberSchoolBus/french/index.asp
http://www.un.org/french
Annexe 8
« (…) une vie réussie se comptait en nombre d’années vécues et en nombre d’enfants. C’est pour cela que les personnages bibliques les plus importants ont parfois des âges fabuleux comme 130 ans pour Adam, 175 ans pour Abraham et 969 ans pour Mathusalem ! »
« Les mots de la Bible », Bayard Jeunesse, p. 155
